
 
22 février 2009  
 
Chers saints de toute l’Amérique centrale et des Caraïbes : 
 
Nous nous réjouissons que durant ces années les églises de toute l’Amérique centrale et des 
Caraïbes connaissent un niveau sans précédent du commun accord dans notre communion 
et dans notre coordination pour coopérer avec le Seigneur dans l’accomplissement de son 
avancement. Le fait que nous avançons ensemble les uns avec les autres et avec le 
Seigneur a amené une bénédiction riche et manifeste. Les églises connaissent une 
croissance en vie et en nombre et le recouvrement du Seigneur se répand dans toute la 
région. Notre coordination dans l’achèvement de la construction du centre de conférence à 
San Pedro Sula et le rassemblement biannuel des responsables de la région pour une 
semaine de prière sont des manifestations claires de ce que le Seigneur est en train de 
gagner parmi nous. Nous devrions tous reconnaître la bénédiction qui est sur nous à travers 
notre exercice d’accomplissement d’une seule et même œuvre du ministère dans l’unique 
courant de l’avancement du Seigneur. Un facteur crucial du progrès vers ce but est de 
continuer dans l’unique ministère du Nouveau Testament, dont le contenu est l’unique 
enseignement des apôtres du Nouveau Testament. Cet engagement se reflète dans notre 
pratique de restriction à une seule publication.  
 
Malheureusement, nous devons vous informer d’un danger apporté au commun accord, au 
témoignage de l’unité dans le recouvrement du Seigneur et à l’avancement du Seigneur 
parmi nous. Ce danger, né d’une œuvre différente accomplie au nom du recouvrement du 
Seigneur, est actif et répand des enseignements différents en Amérique centrale et dans les 
Caraïbes. Cette œuvre est celle du Frère Dong Yu Lan et ses collaborateurs, basés au 
Brésil. Pendant des années les ouvriers de Frère Dong ont fait beaucoup de tentatives pour 
répandre ses publications dans cette partie du monde, en dépit des demandes répétées de ne 
pas le faire émanant des frères portant la responsabilité dans l’œuvre et dans les églises de 
cette région. Les ouvriers du Frère Dong ont aussi œuvré de manière indépendante, non 
pour édifier le Corps de Christ exprimé dans les églises locales, mais pour édifier leur 
propre œuvre. Cette œuvre a endommagé le témoignage du Seigneur, introduisant la 
confusion qui a amené certains saints à quitter le recouvrement du Seigneur. Frère Dong 
lui-même a exprimé sa ferme intention d’amener son œuvre en Amérique centrale et dans 
les Caraïbes. Ses justifications en le faisant réduisent à néant les principes clé de la 
pratique du recouvrement du Seigneur. Nous avertissons par conséquent les saints de toute 
l’Amérique centrale et des Caraïbes de ne pas se compromettre dans l’œuvre du Frère 
Dong et de ne pas recevoir ses enseignements qui provoquent la division. Cet 
avertissement est essentiel pour préserver ce que le Seigneur a gagné parmi nous et lui 
donner une base solide pour continuer à avancer.  
 

Tentatives répétées pour répandre le littérature de Frère Dong 
 
Les publications de Frère Dong sont d’abord apparues en Amérique centrale et à Porto 
Rico dans les années 1980. Quand le frère Mel Porter, un collaborateur qui a visité 
plusieurs endroits des Caraïbes durant ces années, signala au frère Lee la présence des 
publications du frère Dong, Frère Lee déclara fermement que de telles publications étaient 
impropres. Sensiblement, la communion du Frère Lee concernant la restriction du 
ministère en une seule œuvre de publication fut donnée en 1986. Toutefois, le frère Dong 
s’était comporté comme s’il était exempté de cette communion. Bien que Frère Lee n’ait 



pas insisté que le frère Dong arrête son œuvre indépendante de publication, il n’approuva 
pas cette œuvre et essaya à maintes occasions d’aider le frère Dong et ses collaborateurs à 
travailler de manière coordonnée en vue de l’accomplissement d’une seule œuvre d’un seul 
ministère.  
 
Au milieu des années 1990, Les ouvriers du frère Dong ont fait un effort concerté pour 
amener ses publications en Amérique centrale. Toutefois, en un temps très court, les frères 
d’Amérique centrale réalisèrent que les publications de Frère Dong provoquaient la 
confusion dans les églises. A cause de cela, ils demandèrent aux collaborateurs de Dong 
Yu Lan de ne plus distribuer ses publications en Amérique centrale. Frère Dong et ses 
collaborateurs réagirent en envoyant une lettre de vitriol le 23 mars 1997 aux frères 
responsables de toutes les églises hispaniques d’Amérique du nord, d’Amérique centrale et 
d’Amérique du sud. La lettre était remplie d’accusations, reprochant aux frères non 
nommés d’Amérique du nord d’essayer d’ériger un mur entre les églises de l’Amérique du 
nord et du centre et celles de l’Amérique du sud. Ces accusations étaient fausses. Le vrai 
problème était que Frère Dong était sur le point de découper tout le monde hispanique en 
un domaine destiné à recevoir ses publications  et son œuvre. La lettre accusatoire fut 
distribuée dans une conférence à El Salvador par Helcio Almeida, l’un des collaborateurs 
de Frère Dong.  
 
Le dommage causé par cette action fut quelque peu atténué par une lettre conjointe signée 
par les collaborateurs des Etats-Unis, du Brésil et de Taiwan après beaucoup de 
communion. Cette lettre, publiée le 1er août 1997, affirmait l’engagement des 
collaborateurs de mener une seule œuvre mélangée selon le seul ministère du Nouveau 
Testament. Elle stipulait clairement qu’il “devrait y avoir une seule et unique œuvre de 
publication dans le recouvrement du Seigneur et dans le monde entier, à savoir, celle qui 
publie et distribue les écrits de Watchman Nee et Witness Lee”. Elle dit aussi, “pour éviter 
des soucis et des questions inutiles parmi les églises, nous sommes d’accord qu’à partir 
d’aujourd’hui il ne devrait y avoir aucune autre publication qui rivaliserait, ou pire encore, 
remplacerait les livres de ces deux serviteurs du Seigneur”. Bien qu’il ait signé cette 
déclaration, Frère Dong n’a jamais suspendu son œuvre rivale de publication, si ce n’est 
d’avoir temporairement ralenti ses efforts pour exporter ses publications en Amérique 
centrale et dans les Caraïbes.  
 
En 1998 l’œuvre du frère Dong envoya certains de ses disciples à la fois au Costa Rica et 
dans les Honduras. Là-bas ils ont loué des maisons et ont essayé de distribuer la littérature 
du Frère Dong contrairement à la déclaration conjointe que le frère Dong et ses 
collaborateurs venaient de signer. Dans chaque cas les frères locaux ont clairement fait 
savoir qu’ils ne recevraient pas le ministère du frère Dong. Après six mois de vaines 
tentatives visant à établir l’œuvre du frère Dong parmi les saints, ses ouvriers retournèrent 
au Brésil.  
 
Durant la première partie de cette décennie, dans une conférence tenue à El Salvador au 
cours de laquelle trois collaborateurs d’Amérique du nord prirent la parole, Anibal 
Arrancibia, un autre collaborateur de Frère Dong, installa une table pour distribuer les 
livres du Frère Dong. Il le fit sans aucune communion avec les frères locaux responsables 
de la conférence. Quand ils apprirent cela, les frères demandèrent à Anibal d’arrêter la 
distribution des livres de Dong, leur montrant clairement qu’ils ne voulaient pas recevoir 
un autre ministère.  
 



La position claire et unitaire des églises pour rejeter ses publications ont seulement 
temporairement empêché Frère Dong de tenter d’établir son ministère dans cette région. 
Car au moins une année et demi après, les ouvriers du Frère Dong ont de nouveau été actifs 
à la fois en Amérique centrale et dans les Caraïbes. Partout où ils vont travailler, ils 
amènent les livres du frère Dong , et ils s’activent à cultiver une relation exclusive entre 
ceux qu’ils contactent et l’œuvre du frère Dong au Brésil.  
 

Une œuvre indépendante 
 
Depuis le milieu de 2007 il est devenu de plus en plus évident que l’œuvre du frère Dong 
cherche à faire de nouvelles avancées en Amérique centrale et dans les Caraïbes. Des 
collaborateurs de Frère Dong de London, du Canada ont commencé à visiter le Nicaragua. 
Plus tard ils ont étendu leurs visites au El Salvador et aux Honduras. Des saints qui se 
réunissaient avec les églises locales du recouvrement du Seigneur ont été entraînés à se 
réunir en dehors de ces églises. A la fin de l’année dernière des ouvriers qui suivent le 
ministère du frère Dong sont allés à Cuba où ils affirment avoir établi une réunion. Toute 
cette œuvre à Cuba et en Amérique centrale a été entreprise sans une quelconque 
communion avec les églises existantes ou avec les collaborateurs engagés dans l’œuvre 
dans ces pays.  
 
Cette indifférence à l’égard de la communion avec les églises et les ouvriers existants 
montre clairement que le but de l’œuvre du Frère Dong n’est pas l’édification du Corps de 
Christ dans l’unique communion commune des croyants, mais l’édification d’une œuvre 
privée. En 1996, vers la fin de sa vie, Frère Lee a témoigné : 
 

Au début de 1994 j’ai convoqué trois conférences urgentes des collaborateurs et des 
anciens. Dans mon mot d’ouverture j’ai souligné qu’il y a parmi nous la tendance 
de la division. Pa cela j’ai voulu dire qu’un certain nombre de collaborateurs 
valables du recouvrement du Seigneur ont voulu garder leurs localités comme leur 
empire, et ils ont voulu attirer les gens pour qu’ils soient leurs collaborateurs 
particuliers. Nous sommes tous des collaborateurs d’une manière générale, mais 
certains sont devenus des collaborateurs particuliers à l’égard de ceux qui les ont 
attirés. Par conséquent, je vous avertis tous. (Witness Lee, Une parole d’amour aux 
collaborateurs, Anciens, ceux qui aiment le Seigneur et ceux qui le cherchent p. 38) 

 
Nous les frères, nous faisons écho à la parole d’avertissement du Frère Lee. Nous ne 
devrions pas suivre tout ouvrier qui attire les autres à lui. Frère Lee nous a dit : 
 

Celui qui se fait attrayant a d’ores et déjà tort, et si vous êtes attirés à le suivre, vous 
l’aidez à avoir tort. Vous vous détruisez vous-mêmes, et vous le détruisez 
aussi…Ne dites pas, je suis un avec le frère un tel. Etre un avec n’importe qui en 
particulier est faux. Etre un avec tous les saints est juste. (Witness Lee, Une parole 
d’amour aux collaborateurs, Anciens, ceux qui aiment le Seigneur et ceux qui le 
cherchent, p. 57). 

 
Notre prière est qu’aucun saint des églises de toute l’Amérique centrale et des Caraïbes ne 
serait séparé de l’unique communion des églises du Corps de Christ pour suivre n’importe 
quel ouvrier en particulier.  
 



Déclaration d’intention 
 
Notre inquiétude au sujet des saints de cette localité est fondée non seulement sur ce que 
nous avons vu dans le passé ou sur les développements récents, mais aussi sur l’intention 
clairement déclarée de Frère Dong d’édifier son œuvre dans le monde hispanique sans tenir 
compte des églises existantes. Le 14 octobre 2007, à London, à Ontario et au Canada, il a 
affirmé à tort que le Frère Lee “m’a confié tous les pays hispaniques de toutes les 
Amériques”. Il a ensuite dit qu’il s’était retiré de l’Amérique centrale de façon temporaire, 
reconnaissant que les églises là-bas n’avaient pas reçu son ministère, mais ensuite il a 
affirmé, “un jour nous y repartirons”.  
 
Le 16 novembre 2008, dans un rapport adressé à l’église à Sao Paulo concernant 
l’expansion de l’œuvre du Frère Dong en direction du nord, un collaborateur du frère Dong 
du Chili a dit, “je veux vous encourager, pas seulement pour le Chili, mais encourager 
toutes les églises d’Amérique du sud d’aller en Amérique centrale et au Mexique”. De 
telles déclarations démontrent leur intention résolue d’accomplir une œuvre dans cette 
partie du monde en dehors et même contre la communion des églises là-bas.  
 

Un enseignement déformé et déviant pour rationaliser  
le mépris pour les églises locales 

 
Dans ces paroles à London, en Ontario, Frère Dong a avancé un principe dangereusement 
scriptural qui allait gouverner son œuvre en Amérique centrale quand il y retournait. Il dit 
que si une église n’arrive pas à “pondre des œufs”, c’est-à-dire, augmenter en nombre, 
“nous aussi nous établirons une église dans cet endroit….Ainsi si vous ne pondez pas des 
œufs, vous y perdez le terrain de l’église”. Les enseignements de Frère Dong remplace le 
standard scriptural du terrain de l’église par un standard non scripturaire et subjectif, qui 
peut facilement  être utilisé comme prétexte pour créer la division en établissant “des 
églises” dans des villes où existent déjà des églises locales normalement établies. Selon la 
Bible et selon notre pratique établie de longue date dans le recouvrement du Seigneur, le 
terrain de l’église est une affaire de position, et non de condition.  
 

Nous devons faire une distinction claire entre la condition de l’église et le terrain de 
l’église. L’église peut être correcte dans son terrain, mais pauvre dans sa condition. 
Naturellement, nous nous en remettons au Seigneur afin que nous puissions être 
justes à la fois en ce qui concerne le terrain et en ce qui concerne la condition. 
Toutefois, la décision sur la reconnaissance d’une église ne doit pas se faire selon la 
condition, mais selon le terrain. C’est le chemin pour discerner ce qu’est une église 
convenable. (Witness Lee, Entraînement des jeunes, P. 198).  

 
Nous partageons le fardeau du Frère Lee pour la condition des églises, et c’est pour cette 
raison que nous vous écrivons. Les églises de toute l’Amérique centrale et des Caraïbes 
jouissent d’une bénédiction sans précédent en vie, en nombre et en expansion à cause de 
leur clarté quant à la pratique de la vie de l’église localement et de la communion du Corps 
universellement. L’enseignement du Frère Dong est gravement faux et menace à la fois la 
position et la condition des églises. Enseigner que l’église perd le terrain si elle ne produit 
pas de la croissance est contre la vérité. Il n’y a pas un tel enseignement dans la Bible, et il 
n’y a pas dans la Bible un seul exemple d’une deuxième église établie dans une même 
ville. L’enseignement du Frère Dong autorise la division, et nous avons toute raison de 



croire que la division en résultera si son ministère et son œuvre sont autorisés à entrer dans 
les églises d’Amérique centrale et des Caraïbes, comme cela a été le cas dans les autres 
nations. Son œuvre a dévié des principes fondamentaux qui nous ont été amenés par le 
ministère du recouvrement du Seigneur. Quand les ouvriers du Frère Dong vont dans les 
endroits où il y a des églises convenablement établies sur le terrain de l’unité, ils évitent 
souvent d’entrer en contact avec elles. En revanche, ses ouvriers attirent des hommes vers 
eux-mêmes (Actes 20 : 30) et les amènent dans une communion intime séparée de l’unique 
communion du Corps de Christ (1 Cor. 1 : 19). Ce cercle de communion fermé est centré 
autour d’une œuvre et d’un ministère personnels, l’œuvre et le ministère de Dong Yu Lan 
et de ses collaborateurs. Cette pratique est ouvertement condamnée par l’apôtre Paul dans 1 
Corinthiens 1 : 12. A la fois le Frère Nee et le Frère Lee ont dit clairement que tout 
ministère et toute œuvre ont pour unique but d’édifier les églises locales en tant que les 
expressions pratiques du Corps de Christ (voir les citations ci-jointes). Le ministère du 
Nouveau Testament n’existe pas pour lui-même, et la véritable œuvre ne suscite pas des 
groupes de croyants loyaux envers elle-même en dehors des églises.  
 
Notre conscience porte témoignage que le ministère qui a établi les églises en Amérique 
centrale et dans les Caraïbes, le ministère de notre Frère Witness Lee et de ses 
collaborateurs qui continuent sur ses pas, n’a jamais été accompli de cette manière. Quand 
Frère Lee fut envoyé à Taiwan dans les années 1950, il œuvra parmi les saints des église 
là-bas. Quand il retourna à Taiwan au milieu des années 1980 pour y prendre un “nouveau 
départ”, son labeur consistait à amener les saints et les églises existants dans la voie 
ordonnée par Dieu ; il n’a pas abandonné ou négligé les églises existantes ni suscité une 
œuvre en dehors d’elles. De même, quand les collaborateurs sont allés en Russie, London, 
Mexico City et dans d’autres endroits, ils n’ont pas commencé une œuvre pour établir 
quelque chose à part et séparé des saints et des églises qui s’y trouvaient déjà. Ils se sont 
joints aux églises, ils ont œuvré à perfectionner les saints qui se réunissaient déjà et ils ont 
amené par eux-mêmes la croissance aux églises. 
 
Beaucoup d’aspects de l’enseignement et de l’œuvre du Frère Dong sont contraires à 
l’enseignement sain des apôtres (1 Tim. 6 : 3). Certaines de ses déviations ont été décrites 
dans une lettre d’avertissement lue par les églises à Mexico dans une conférence nationale 
du 18 janvier 2009. Plutôt que de répéter ces points, nous allons simplement référer les 
saints à la déclaration placée au http : //www.Lasiglesiaslocalesenmexico.org/cartas/ 
CartaEspanol.pdf. 
 
Nous demandons à tous les saints de toute l’Amérique centrale et des Caraïbes d’être 
vigilants et jaloux pour protéger l’intérêt du Seigneur dans cette région (cf. 2 Cor. 11 : 2). 
Nous ne pouvons simplement pas nous permettre de laisser n’importe quelle cause de 
discorde endommager ce que le Seigneur a déjà gagné parmi nous et ce que le Seigneur 
désire faire parmi nous les jours à venir. Nous vous demandons d’apporter votre pleine 
coopération aux responsables des églises qui “veillent sur vos âmes comme devant en 
rendre compte” (Heb. 13 : 17). Si vous arrivez à vous rendre compte de toutes tentatives 
visant à amener les publications de Dong Yu Lan parmi les saints ou si vous décelez une 
quelconque tentative de promotion de son œuvre, veuillez le faire connaître aux 
responsables. Priez beaucoup pour l’intérêt du Seigneur et plongez dans les richesses de 
Christ qu’il nous a ouvertes dans son recouvrement à travers le ministère de ses serviteurs, 
Watchman Nee et Witness Lee. C’est notre meilleure protection  et c’est le chemin par 
lequel le Seigneur peut nous préserver et nous mener avec toutes les églises dans son 
recouvrement sur la terre entière en vue de l’accomplissement de son économie divine.  



 
 
Antigua:  ______________________  ______________________  
  Cosmore Edwards Pascual Hughes 
 
 ___________________________________________ 
 
 
Costa Rica: ______________________  ______________________  
  Otoniel González Palacios Marvin Ramírez
  
  Desamparados Heredia  
 
 ___________________________________________ 
 
 
República Dominicana: ______________________  ______________________  
  Zenón Echavarria Lody Montero
  
  Santo Domingo Santo Domingo
  
 
 ___________________________________________ 
 
 
 
El Salvador: ______________________  ______________________  
  Hugo Morón José Barrera 
  Chalchuapa San Salvador 
 
 
______________________  ______________________  ______________________  
 Mario Jiménez Rafael Lopez Francisco Ortiz 
 San Salvador  San Salvador San Salvador 
 ___________________________________________ 
 
 
 
Grenada: ______________________  ______________________  
  Norris Brizan Alister De Pradine
  
 
 ___________________________________________ 
 
 
 
Guatemala: ______________________  ______________________  
  Leonel Martínez Victor Hugo Fajardo Molina 
  Esquipulas Esquipulas 
 
 
______________________  ______________________  
 William Soto Sergio Umaña 
 Esquipulas Esquipulas 



 
 
Honduras: ______________________  ______________________  
  José Luis Alvarenga José Maria Arriola 
  La Lima San Pedro Sula 
 
 
 
______________________  ______________________  ______________________  
 Abraham García  Pedro Lara Mauricio Midence 
 San Pedro Sula San Pedro Sula San Pedro Sula 
 
 
 
______________________  ______________________  
 Enrique Rodríguez David Ventura 
 San Pedro Sula San Pedro Sula 
 ___________________________________________ 
 
 
Nicaragua: ______________________  ______________________  
  Anastacio Espinoza Ricardo Arevalo Alemán 
  Blufields Managua 
 
 
______________________  ______________________  ______________________  
 Jaime Bermúdez  Rigoberto Chávez Alberto Corea 
 Managua Managua Managua 
 
 
 
______________________  ______________________  
 Victor José Gutiérrez Manuel A. Cerrato 
 Managua Nindiri 
 ___________________________________________ 
 
 
Panamá: ______________________  
  Jorge Ruiz   
    
 ___________________________________________ 
 
 
 
Puerto Rico: ______________________  ______________________  
  Nelson González Luis A. Pagán 
 
 
______________________  
 Luis E. Pérez   



 
Citations du ministère de Watchman Nee et Witness Lee 

 
Les ouvriers devraient prendre l’attitude selon laquelle leur œuvre n’est pas pour leur 
propre ministère, et tous les saints locaux devraient apprendre la leçon de ne pas se tenir 
pour rien d’autre que l’église. Se tenir simplement pour l’expression locale de l’église 
parce que l’église locale, non pas le ministère, est le chandelier de Christ. (Witness Lee, La 
vis et le chemin pour la pratique de la vie de l’église, p. 120) 
 
Toute l’œuvre doit être pour l’église, non pour les ouvriers. Le ministère devrait être pour 
l’église ; l’église ne devrait jamais être pour le ministère. Nous devons être extrêmement 
clairs sur ce principe. (Witness Lee, La vision de l’édification de Dieu, p. 175) 
Finalement le ministère n’édifie rien pour le ministère lui-même. Ce que le ministère 
édifie, ce sont les églises. Aujourd’hui [en 1986] il y a plus de mille églises dans le monde. 
Au Mexique, en Amérique centrale et en Amérique du sud, des centaines d’églises ont été 
suscitées par le ministère durant ces dernières années, essentiellement à travers les 
publications imprimées et les bandes audio et vidéo. (Witnes Lee, Entraînement des 
Anciens, Livre 9 : Les Anciens et la voie ordonnée par Dieu (1), p. 86) [Note : Aujourd’hui 
il y a approximativement quatre mille églises locales. ] 
 
[Le] ministère est pour les églises locales, non pas les églises locales pour le ministère. Peu 
importe combien son ministère est bon, spirituel ou élevé, toujours est-il qu’il doit être 
pour les églises locales. Peu importe l’état de dégradation des églises locales, elles sont 
toujours les chandeliers. (Witness Lee, L’histoire de l’église et des églises locales, p. 104). 
 
Nous devons clairement voir que l’œuvre est l’œuvre du Corps de Christ et que, alors que 
le Seigneur a vraiment divisé ses ouvriers en compagnies différentes (non en organisations 
différentes), leur œuvre était toujours sur le terrain du Corps. Et nous devons reconnaître 
que tous les ouvriers individuels et toutes les compagnies [des collaborateurs] représentent 
le ministère du Corps de Christ, chaque poste étant tenu dans le Corps, et pour le 
développement de l’œuvre de Dieu. Alors, et alors seulement, pouvons-nous avoir un seul 
ministère : l’édification du Corps de Christ. Si nous reconnaissions clairement l’unité du 
Corps, quels résultats bénis nous devrions voir ! Partout où le principe de l’unité du Corps 
opère, toute possibilité de rivalité est éliminée. (Les œuvres choisies de Watchman Nee, 
vol. 30 : La vie de l’église chrétienne normale, pp. 120-121).  


